
 
 

Quelques dates à retenir pour les semaines à venir 
 

Pendant la semaine, 

le Saint Sacrement repose dans le tabernacle de la Chapelle Sainte Anne. 

____ 

Annonces 
 

Nouveaux horaires à partir du 4 septembre 
 

Messe dominicale : 

Samedi à 18h15 - Dimanche à 11h 

Entrée par le 70 rue de Vaugirard 
 

Messe en semaine : 

Mardi, Mercredi, Jeudi à 12h15 

Vendredi à 18h15 

Entrée par l’Institut Catholique de Paris, 74 rue de Vaugirard 

Cartes d’accès à demander à l’accueil au 01 45 44 89 77 
 

Secrétariat ouvert lundi, mardi, jeudi et vendredi de 9h30 à 13h30 
 

Ouverture de l’église 

Du lundi au vendredi de 9h à 18h (Entrée par l’Institut Catholique de Paris) 

Le samedi de 10h à 19h30 (Entrée par le 70 rue de Vaugirard) 
 

Visites 

Les visites de l’église par « Art, Culture et Foi » ont lieu chaque samedi à 15h 

sauf au mois d’août. 
 

Nous sommes en communion de pensée avec nos frères juifs qui vont célébrer 

Roch Hachana (Jour de l’An) les 21 et 22 septembre. 
 

Dimanche 1er octobre : à 11h, messe de rentrée de la communauté de Saint 

Joseph des Carmes. Après la messe, nous nous retrouverons pour un verre de 

l’amitié. 
 

Dimanche 8 octobre : 
- à 11h, messe pour les Bienheureux Martyrs des Carmes. 

- à 15h30, conférence du frère Dominique Cellier, frère des Ecoles chrétiennes, sur le 

frère Salomon Leclercq. 
 

Dimanche 15 octobre : à 15h30, visite du campus de l’Institut Catholique de Paris. 
 

Un roman vient de paraître sur l’église Saint Joseph des Carmes et les massacres de 

septembre 1792 : Dieu en automne, de Christophe Langlois, aux éditions du 

Cerf. 
 

Annonce diocésaine 
 

Ordination des diacres permanents à Notre-Dame de Paris : samedi 7 octobre, à 10h. 

 

 

 

Eglise Saint Joseph des Carmes 

 

24ème dimanche du temps ordinaire, 17 septembre 2017 

 

Ben Sira le Sage 27, 30-28. 7 
Psaume 102 

Romains 14, 7-9 

Matthieu 18, 21-35 

 

 

 

 

 
 

Une somme énorme 
« On lui amena un serviteur qui devait 10000 talents » (Mt 18, 24) 

 

La parabole des deux débiteurs met en présence d’une somme 

inimaginable, 10000 talents, et d’une somme dérisoire, 100 deniers. La 

première correspond à notre dette envers Dieu ; la seconde, à une dette 

qu’un prochain a contracté à notre égard. En raison de notre péché, de 

notre indignité, nous avons contracté une dette immense envers Dieu que 

nous ne pouvons pas acquitter. Nous ne sommes pas ce que nous devrions 

être et un abîme nous sépare de l’amour infini de Dieu pour nous. Cet écart 

peut nous conduire soit au désespoir, soit à un appel à la miséricorde de 

Dieu. Comme chrétien, dans la foi, nous ressentons profondément l’amour 

de Dieu pour nous et nous en appelons à sa compassion : 

« Notre dette, de toutes façons, n’est pas remboursable et 

l’amour de Dieu est infini » (Higoumène Nikon Vorobiev) 

« Que donnerons-nous à Dieu pour son amour pour nous ? 

Que te donnerais-je, Seigneur, pour tout ce que tu m’as 

donné » (id.) 

Si nous nous considérons ainsi devant la face de Dieu, notre miséricorde à 

l’égard du prochain doit grandir. Au regard de notre dette envers Dieu, les 

torts qu’il nous a faits sont minimes. Dans la perspective du Royaume de 

Dieu, ces torts sont souvent dérisoires et nous plaçons souvent « au centre 

du monde des choses insignifiantes, n’accordant aucune place à cela seul qui 

est important » (P. A. Eltchaninnoff). Quelle doit être alors notre disposition 

intérieure ? Cultiver en soi le sentiment de sa propre indignité, d’une dette 

non acquittée, désirer d’accomplir ne serait-ce qu’un petit peu la volonté de 

Dieu et remercier de tout.  

   Père Nicolas Delafon 
 

________________________________________________________________________ 
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Chants  

Entrée :  

Que vive mon âme à Te louer ! 

Tu as posé une lampe, une lumière sur ma route, 

Ta parole Seigneur, Ta parole Seigneur. 

 

Heureux ceux qui veulent faire ta volonté, 

je cours sans peur sur la voie de tes préceptes  

et mes lèvres publient ta vérité. 

 

Heureux ceux qui suivent tes commandements ! 

Oui, plus que l’or, que l’or fin, j’aime ta loi :  

plus douce que le miel est ta promesse. 
 

 

Psaume 102 :  

 

 
 

 

Bénis le Seigneur, ô mon âme,                      Car il pardonne toutes tes offenses 

bénis son nom très saint, tout mon être !     et te guérit de toute maladie ; 

Bénis le Seigneur, ô mon âme,                         il réclame ta vie à la tombe 

n’oublie aucun de ses bienfaits !                      et te couronne d’amour et de tendresse. 

 

Il n’est pas toujours en procès,                     Comme le ciel domine la terre, 

ne maintient pas sans fin ses reproches ;       fort est son amour pour qui le craint ; 

il n’agit pas envers nous selon nos fautes,         aussi loin qu’est l’orient de l’occident, 

ne nous rend pas selon nos offenses.               il met loin de nous nos péchés. 

 

Alleluia : 
 

 
 

 

 

 

Prière universelle : 

 

« Accueille au creux de tes mains la prière de tes enfants. » 

 

 

Communion :         
 

Puisque tu fais miséricorde,  

Puisque nos vies sont devant toi,  

Puisque tu as versé ton sang pour nous,  

Seigneur Jésus, pardonne-nous.  

 

Des profondeurs, Seigneur, je crie vers toi,  

Seigneur, écoute mon cri d´appel. 

Que ton oreille ne se ferme pas, 

Entends la plainte de ma prière.  

 

Si tu retiens les fautes contre nous 

Qui dans ce monde subsistera ? 

Mais le pardon se trouve près de toi, 

Que nos cœurs s´ouvrent à ta grandeur. 

 

 

 

Envoi : 
 

Si le vent des tentations s’élève, si tu heurtes le rocher des épreuves.  

Si les flots de l’ambition t’entraînent, si l’orage des passions se déchaîne : 

 

Regarde l’étoile, invoque Marie, si tu la suis, tu ne crains rien !  

Regarde l’étoile, invoque Marie, elle te conduit sur le chemin ! 

 

Dans l’angoisse et les périls, le doute, quand la nuit du désespoir te recouvre.  

Si devant la gravité de tes fautes, la pensée du jugement te tourmente : 

 

 
 

 

 
 

 

 

 

Nous remercions chaleureusement Madame Yuri Koshita d'avoir accompagné notre prière au cours des 

messes dominicales. 

 



 

 

                                          

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 


